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UN ROMAN PORTUGAIS 

L'invité 
de Joh 

N 
OUS ne connalsson!t guere ler 

littérature portugalse. Parml 
lea écrlvains traduits en fran­

çais, quelques noms émergent 1 
Ferreira de Castro, l'auteur de rcx 
Forêt vierge i Fernando Namora, le 
poote Fernando Pesaoa, lls n'appar, 
Uennent pas à la leune génération. 
Volo! que la collecUon • Pu monde 
enUer ,. nous propoae un :nom nou, 
veau : José Cardoso Pires, et IIOll 
romcm l'InvHé de Job, tradult par 
Jacques .Fresaard (1). 

Ce romancier, né en 1925, a lalt 
des études de mathémaUques IIU· 
périeures à Liabonne cit passé deux. 
années dans la marine marchal:\de,. 
Apres quol, U a changé d'or!enla· 
tlon : relations publiques, directeur 
littéraire dans une importante mal• 
son d'édition. rédacteur en chef de 
la revue Almanaque. li est le fon. 
dateur de la Sociétá des écrlvalns 
}ortugais. li a publié des contes, 
des romana. des pleces de théêltre. 
L'lnvité de Job a obtenu. en 1983, 
le prlx Camilo Castelo Branco qul 
est la plus importante dislincUcm 
llttéraire portugaise. 

Le · cadre est fournl par la pro• 
vince d' Alentejo, province natale 
d'un autre écrivain, Manuel de- Fon· 

Lu 

seca. La campogne se des11eche 
sous le solell I les ouvriera agrl, 
coles sont sans travai! et le vlllage 
de Cimadaa est le théâtre d'une agi, 
tallon soclale que la police doit ré, 
primer. 

te vleux pCtyaan Anibal alme se 

IIO'UVenlr du lempa ou li étalt soldaL 
Mais 11 ,r a plu11 urgent I li faut 
trouver du travai!. li se met en 
route, en compagnle de Portela. Tera 
Cercai Novo. Là, se trouve let ca• 
sarne et li esporé falre halte aupres 
de aon 111.11 qul ftdt son aervlce mi• 
lltalte. tes cleux hommea marchent 
ele iour ot de nult I on lue ded la, 
pins pour ae no\lrrlr et on manga, 
rali même de la tortue, ce qui ne 
plait guare au jeune Portela. 

Dans la 1églon·. les mUllalres font 
des essais de tir au canon. Un of. 
ficler amérlcaln, Gallagher. ost 
avei: ewc et ll semble blen que la 
préaence amérlc.alne prQvoque l' a, 
nlmoslté de; olflclors portugal1 en 
mime tomp.a que dea set1Umen!B 
mêlés dana la populatlon. X.es ma, 
nceuvrea ont lieu. On n'CI évidem• 
menl pas pensé que deux paysana 
pourralenf s'égarer dans la zona 
interdlte. C'esl pourtant ce qul ar, 
rlve : Portela eat blesaé d'un éclat 
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d'obun et devra porter béqullle. Gal• 
k1gher rédlge 11011, rapport, boi! son 
whisky, écrtt à sa lomme eomme 
si de rlen n' étalt. II va à la fenôtre 
de son bureau 1 li aperçolt le blessé 
assla contra un mur : c'est Job sur 
aon fumler, symbole d'utie popu, 
latlon malheureuae, et Gallaghor 
HI son " lnvlté », 

Le romancler a cholal un aulre 
symbole en la personne de la 
ieun1t Florlpes anêtée 11ans savolr 
paurquol, 

Let livre de José Cardollo Piro• 
montte quolque lenteur dana sos 
débutll, Le dócor est long à drea, 
uet. Maiil quçmd on volt apparaitro 
lea doux homme11 11.ur !e chemln de 
Cercai lfovo et letur 11anglante 
mé1>aventure, l'histolre ae reasem 
et devient cissoz forte. C'est plus 
une longue nouvelle qu'un roman. 
Le sens en est clalr, A'fec SO· 
btlété, avoc un réaliame du détall 
qul frôl0- parfols la trtv1al1tú. mala 
ll(Jllll lfQp d'inslatance, l'aatour aall 
préaenter u11 tableau social et un 
drame hu1nain égnlement frap. 
pants. 

L. G. 

(1) Oalllmard, 223 pages, }4- F t. l. e. 


